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en surface 

du sable 

 

de la rocaille 

 

une argile fendillée 

 

et loin 

dans les 

profondeurs 

la grotte 

o½ bat lõoc®an 

 

se dilate 

mon brûlant 

galet 

  

 

lõ®trange 

brasier 

que des 

eaux 

fébriles 

alimentent 

 

Apaisement Moisson  - C.Juliet Ed P.O.L 2012 -p 212 
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Ce galet dans ma main 
Poésie de Charles Juliet 

 

 

Dans le cadre du projet  

de la compagnie de lõAtelier du R®verb¯re 

Le murmure de lõintime  
 poèmes et journaux de Charles Juliet 

 

 

Une mise en voix, en corps et en espace, d'un parcours 

théâtral compos® de diff®rents extraits de l'ïuvre 

poétique de Charles Juliet.

 

Texte de Charles Juliet 

Mise en scène : Sylvie Delom et Nathalie Stora 

Anne-Marie Forêt, comédienne 

Alain Joly, percussions sur galets 

 

 

 

 
Une production de LõATELIER DU REVERBERE 

élaboré par lõatelier de recherche professionnel et de cr®ation contemporaine 
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Une ïuvre dramaturgique nouvelle  

où la poésie entre 

dans une théâtralité à la fois sobre et puissante. 
 

Une musique entièrement 

interprétée sur des Galets. 
 

 

 

Un spectacle accessible à tous les 

publics.  
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Le soutien de Charles Juliet 
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Notes dõintention 

 

Sur la demande de Sylvie Delom, je me suis plongée dans 
sa proposition dramaturgique afin dĴapprofondir la 
recherche dĴune juste interprÇtation.  Avant de rejoindre 
le chantier, jĴai lu de nombreux Çcrits de lĴauteur et 
constaté que ce travail complète mon incessante étude du 
théâtre contemporain et de sa mise en scène. Charles 
Juliet, sous des apparences sombres, recèle une paisible 
leÅon de vie. Je mĴattelle Ã la rendre visible. 

   Nathalie Stora,  
metteur-en-scène 

 

 

Tu le cherches encore  

sur les collines  

les chemins familiers  

par les prés    les bois     les 

vignes  

lõenfant  ®tranger  

mort depuis longtemps  

 

mais il survit en toi  

continue de te dicter  

nombre de  tes mots  

de tes actes    

                                               

Sur les collines Opulence de la nuit 

C.Juliet Ed P.O.L 2006-p43 
 

Cette crÇation est issue de ma volontÇ de tÇmoigner dĴun 
chemin intime, commun à tous les humains sĴexigeant 
de demeurer vivants : celui du manque, de lĴaspiration Ã 
la rÇalisation humaine, de la tension entre lĴeffroi et le 
sublime.  JĴai trouvÇ, en lĴÔuvre de Charles Juliet, la 
parfaite expression de ces Çtats. Sensible Ã lĴhistoire 
personnelle de lĴauteur, jĴai souhaitÇ mettre en scÆne sa 
déchirure, empruntant les sentiers difficiles de la 
rÇunification de lĴÈtre, portant les mots comme une 
nÇcessitÇ. JĴai perÅu le trajet dramatique comme une 
marche, Ã lĴimage des sentiers que le poÆte emprunte 
souvent pour composer ses écrits.  

 
Anne Marie- Forêt,  

comédienne 
 

En lisant le découpage, fasciné par la rugosité du texte et 
son dynamisme, jĴestime que lĴunivers sonore doit laisser 
le verbe sĴÇpanouir. Je saisis lĴopportunitÇ du galet comme 
seul outil musical et tente de développer une science du 
rythme en son essentiel : lĴinstrument-galets est peu riche 
en timbresļ Un dÇfi correspondant à ma recherche de 
percussionniste. 
 

Alain Joly, 
percussionniste 

 

Attachée à la dimension vibratoire des formes verbales, 
jĴai adhÇrÇ dĴemblÇe au phrasÇ poÇtique de lĴauteur, Ã la 
fois silencieux et haletant. Cette poésie dépouillée 
mĴinspire une mise en jeu et en espace sans artifices. JĴai 
composé la dramaturgie en mettant en continuité des 
extraits de poÆmes, mĴattachant Ã dÇcliner trois 
tendances : la verticalitÇ descendante, lĴhorizontalitÇ, la 
verticalité ascendante. Une relation immédiate avec La 
Divine Comédie de Dante se dessine, en tant que 
parcours humain dans les strates de lĴintÇrioritÇ. Ce 
déroulement dramatique renforce la dimension 
universelle des textes de lĴauteur. Je mĴinvestis alors dans 
la direction du chantier, amenant Anne-Marie Forêt à  
explorer des techniques de jeu inspirées du théâtre 
traditionnel  japonais et du parlé-chanté (deux univers 
que jĴaffectionne particuliÆrement). 
 

Sylvie Delom,  
metteur-en-scène 
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Du militantisme poétique é 

 

 
 

Il y a eu les représentations des pièces de théâtre et de Lambeaux ,   

Il y a eu LõAnn®e de lõ®veil et son adaptation au cinéma,   

De nombreuses lectures publiques,  

Mais l õïuvre po®tique de Charles Juliet nõa que trop rareme nt été portée à la scène.  
 

Les artistes de lõAtelier du R®verb¯re considèrent que les arts du Verbe ont autant de puissance dramatique et de 

présence scénique que le théâtre de situation.  

Ainsi, veulent -ils amener un large public à apprécier la  poésie contemporaine . 
 

Lõïuvre de Charles Juliet m®rite dõ°tre servie par une parole vivante et incarn®e qui bouscule lõimage aust¯re 

parfois véhiculée par ceux qui la méconnaissent.  

Le parcours dram aturgique est conçu comme cet Autre chemin   inspiré de celui que propose l'auteur dans le texte 

du même nom.  

Chemin par lequel tout homme et toute femme en quête de Soi connaît, éprouve, expérimente.  

Y sont décrits : la faille sans laquelle le désir - celui de créer en fait partie - ne se manifesterait pas, c et élan vers le 

sublime, les atermoiements, l'inspiration de l'instant, la fu gace clairvoyance de l'absolu, la perte de cette 

clairvoyance immédiatement après l'avoir ressentie, l'errance inconfortab le et source de malaise intense... T out ceci 

tendu vers u ne r®alisation humaine consid®r®e par lõauteur comme quasiment obligatoire.  
 

Notre composition se veut l'expression de cette tension, sublime et douloureuse, exercice à la fois subi et 

accompagné, exigeant, vers une libération que l'on espère entière mais  qui s'avère le plus souvent relative  : ce qui 

pousse le poète à proférer encore, jusqu'au bout de son souffle.  

 

 Etendu dans lõherbe 

regard perdu dans lõazur 

le ciel a rejoint 

la terre  

 
LõOpulence de la Nuit 

C.Juliet Ed P.O.L. 2006 -p.86-87. 
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é au renouveau de lõart oratoire

 
 

 

La po®sie apparait aujourdõhui dans son renouveau oratoire. Mati¯re vivante et diverse, o½ les formes se côtoient 

autant quõelles sõopposent : multiforme, elle garde toujours ¨ lõesprit  le souci de la critique et son permanent 

questionnement du r®el par le travail de la langue. Elle a aussi su se r®veiller en sõadaptant. La constellation 

poétique demeure auj ourdõhui de nouveau palpable : nouvelles éditions et revues spécialisées, sous forme 

num®rique, slam®e ou en lieux dõexp®rimentation ouverts au public. 

 

 

A lõ®chelle nationale, le Printemps des Po¯tes, mais aussi le Marathon des mots de 

Toulouse, sont à p enser comme des illustrations non exhaustives de ce mouvement. 

Régionalement, le renouveau devient constant  : La Sc¯ne Po®tique ¨ Lyon, Festiõmots ¨ 

Amblainville,  Les Brigades dõintervention po®tiques ¨ Lyon, Association Pour 

lõAutobiographie ¨ Amb®rieu-en-Bugeyé Les rencontres po®tiques et les ateliers 

dõ®criture se multiplient. Les m®diath¯ques portent aussi cet ®lan dans leurs 

collections comme dans leurs animations.  

 

D®sireux, ¨ son ®chelle, de participer ¨ cette constellation retrouv®e, lõAtelier du 

R®verb¯re sõen impr¯gne ¨ sa mani¯re, faisant des ïuvres po®tiques de Charles Juliet 

un magnifique  objet dõexp®rimentation contemporaine.  

 
Jõattends  

que sourde 

la lumière  

 

que meure  

le temps 

 

que jaillisse lõeau 

dont jõai soif 

 

Dans la lumière des saisons C.Juliet 

 Ed P.O.L 1991 -pp11/20 
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Démarche artistique 
 

 

Les mots de Charles Juliet sont simples, imm®diats, sõincluent dans des espaces de silence. Leur âpreté et la 

tension quõils g®n¯rent ne supportent  aucun pathos dans lõinterpr®tation. 

Lõexpression de la tension se traduit par un jeu de la com®dienne tr¯s sobre, dans une posture dõincarnation et de 

contemplation. De lõattitude statique au mouvement presque dansé sur certains fragments, du chuchotement au 

cri, elle laisse le verbe op®rer son propre trajet dõ®vocation : cõest la parole qui sõincarne. Jamais le «  moi  » de 

lõinterpr¯te ne cherche ¨ la poss®der. Une présence scénique retrouvée , entre  aut res, dans le théâtre traditionnel 

japonais.  
 

La musique produite en direct sur des instruments faits de galets est inspirée directement des paroles du poète qui 

évoque cette pierre  comme symbole dõun ®tat de lõ°tre. Les timbres de lõinstrumentarium de galets, la façon 

dõinterpr®ter les s®quences sans jamais faire obstacle au texte, en jouant entre  silence et mélodie, entre réso nance 

et matière sonore, créent  une vibration sur laquelle frotte la parole.  
 

La diction respecte la musicalité du texte , prenant en  compte les césures. U n travail minutieux pour parvenir à 

sembler naturellement phraser en respectant le rythme du texte.  

Spectacle  intimiste, lõinstrumentarium min®ral est seul d®cor. Il refl¯te la simplicit®, le silence, le d®nuement et 

rappelle la sourd eur de la terre, sa rugosité  : un son brut, archaïque et doux à la fois.  

La création lumières utilise la variété des nuances du blanc  : du plus cru au blanc très chaud qui évoque  la 

luminosité de la chandelle  ; comme firent les cisterciens qui choisirent d es vitraux incolores laissant la lumière des 

cieux nuancer celle de lõ®difice. 

 

La scénographie exigeant e et dépouillée  sõappuie sur la réalisation sonore et lumineuse. La vocation de ce sp ectacle 

est de tourner dans des lieux non équipés. A lõimage de notre compagnie, n otre matériel est nomade pour une 

diffusion optimale de notre art.  
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Galet 

 

 
 

 

R®miniscence de jeux dõenfance peut-être, il y a 

comme des retrouvailles dans la rencontre dõun galet 

dont lõimmobilit® apparente est une invitation au 

quest ionnement.  « Par quel voyage es -tu arrivé 

jusquõici ? Quelle ïuvre de polissage tõa laiss® l¨ le 

travail accompli  ? »  

Cõest le regard qui dõabord saisira les contours, les 

couleurs et les nuances. Cõest la main qui permettra 

ensuite de découvrir, derrière  lõapparente pauvret® du 

matériau, la sensuelle richesse de la pierre arrondie  : 

multiplicité des formes, des granulosités, des 

temp®ratures, des densit®s et des masses. Cõest 

lõoreille enfin qui d®couvrira les gammes infinies de 

sonorités. Avec la main co mplice, elle écoutera, de 

geste en geste, le message ancestral de chacun des 

galet s. Retrouvailles. Réminiscences  

 

 

 

 

 

Une pierre 

ou plutôt 

un galet 

 

un galet 

que ma main 

caresse 

 

la tiède et lisse 

et dense concrétion 

de ma plénitude 

 

A lõintime du silence  

Opulence de la nuit    

C.Juliet Ed P.O.L 2006-p117 



 

Ce galet dans ma main, poésie de Charles Juliet  ð Atelier du Réverbère       

         

11 

 

 

 

 

 

 

 

 

Poésie 

ils ont disparu 

ceux dont le regard          

te renvoyait à ton enfance      

                                           

te parlait du village  

gardait mémoire 

de ton jeune passé 

 

mais parfois 

sans que tu songes à eux   

 

ils réapparaissent     

avec leurs bêtes 

au d®tour dõun sentier 

 

ils nõont jamais ®t® aussi 

présents 

 

tu ne les as jamais autant 

aimés 

 

Sur les collines Opulence de la nuit C.Juliet  Ed P.O.L 2006-p44 

tout le jour 

le tilleul a perdu 

ses larges feuilles 

 

des taches de lumière 

jaune pale 

planant 

dans lõair immobile 

 

au soir 

le noir des branches 

nues 

 

le tapis jaune vif 

sur le vert du pré 

 

Eclats Opulence de la nuit C.Juliet Ed P.O.L 2006 p80 
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Le travail de recherche 
Extrait de la notice de mise en scène 

Une écriture dramatique en trois mouvements 

 
1er mouvement 

LA MERE/LA FEMME/L'ORIGINE  

Le présent du passé  

 

L'origine, la terre -mère,  

Materia -prima contenant, en potentialité et dans l'expression de tensions et 

antagonismes extr°mes, le        terreau de l'ïuvre. 

îuvre qui est ¨ la fois le sujet lui-même et sa production.  

Il s'agit pour nous de se tourner vers la Mère/Femm e, celle qui est origine, 

sans laquelle nulle ïuvre n'est possible. La M¯re/Femme en tant que 

processus interne. Et son absence renforce sa présence intime.  

Elle est celle vers et dans laquelle on se tourne pour puiser et se ressourcer, 

en laquelle nous so mmes tentés de régresser, régression utile en ce qu'elle 

nous replonge dans la Terre, dans sa force unique et essentielle de 

matérialité, parfois dangereuse par la propension à   y demeurer trop 

longtemps.  

Plus l'être est libre, moins cette relation à la M ère se pose en régression car 

elle est intégrée, stable, enfouie en permanence et tranquillité dans notre 

propre terre.  

Le chemin de ce premier cycle part d'un point de vue quasi universel des 

processus internes liés à la Mère/Femme, à la particularité de ceux -ci 

ramenés à l'individualité.  

 

 

 

2ème Mouvement 
Exploration de la multiplicité et de la quasi simultanéité des états intimes  

CONTRASTES ET PERMANENCE DES SENSATIONS ET EMOTIONS  

Le présent du toujours  

 

Simultanéité de 3 tendances par instantanés, compo sée d'extraits très courts 

puisés dans différents recueils.  

 

1- Plan des mélanges, du mouvement : les états instantanés, synchrones et 

dispersés Nous mêlons les «  hauts et les bas  » les « allers -retours  », « le clair 

et l'obscur  » expression de la multipli cité au «  risque  » de la dispersion voire 

de la dissolution. Instants d'ouverture absolue qui ressemblent à l'esprit des 

haïkus, instants de cri, de flou, percutants, lents, posés ou agités. Beaucoup 

de fulgurances inspirées des éléments et de la nature. 2 6 textes interprétés 

en fonction des infinies possibilités de l'espace et du mouvement, et donc de 

l'espace théâtral et des tensions d'équilibre/déséquilibre du jeu d'acteur.  

2- Plan de l'être orienté : orientation de la tendance vers le stable, le 

conscie nt du mouvement interne du vivant, mouvement qui n'est plus subi 

mais accompagné. Etape de stabilisation, recherche du centre. Cette fois les 

directions de l'espace intérieur s'ordonnent.  Elles ne sont plus tiraillement 

et dispersion, mais témoignage du c entre. L'être demeure tendu par les 

différentes influences mais aussi maintenu par elles.  

3- Plan de l'être immobile : le mouvement est intériorisé, il est non -

mouvement ; le sans -tension, sans -désir, ni dehors, ni dedans. Là. Parfois ce 

dernier état est u n peu intellectualisé, parfois parfaitement perçu.   6 

extraits, la dimension du haut, du bas, 2 directions, cette fois -ci par la 

verticale, s'ajoutent au 4 horizontales. 6 directions principales de la sphère. 

Immobilité dans le mouvement permanent.  

 

 

 

 

 

 

3ème  Mouvement 
LE CHEMIN ET L'OEUVRE  

Le présent du encore  

 

L'expérience de l'étape précédente de notre composition déclinée dans une 

marche plus progressive et non plus dans l'expression du multiple et du 

simultan®. On retrouve l'ïuvre, les mots, le v®cu du poète -inspiré, de l'être 

humain en soif et en quête. Et surtout la tension entre inspiration et perte 

de celle -ci, comme si tout devait recommencer du début. L'on perçoit la 

finalité,  nous la touchons. Elle s'échappe à nouveau. Seuls les mots (ou la 

forme créée) permettent au poète en tant qu'il est le symbole de l'homme -

créateur, de garder trace de l'indicible, de témoigner du processus, de le 

révéler.
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19 octobre 1987 

« Secrète une voix parle. En r®alit®, elle nõest quõun simple 

murmure. Un murmure des plus ténus, mais aux paroles 

distinctes et qui forcent lõ®coute. Quõelle dicte ou non un 

poème, une note de Journal, cette voix guide, éclaire, nourrit, 

énonce ce qui un temps va calmer la soif  » 

 

Accueils Journal IV 1982-1988 C.Juliet Ed P.O.L 1994 - p301 

 

 

 

 

Autour du spectacle - Actions de Médiation Culturelle 

Au journal à la forme poétique 

 

 

 

 

LõAtelier du Réverbère a voulu lier l e projet de création à une dimension de médiation. Différentes actions ont été 

réalisée  dans ce sens.  

 

Lõenjeu po®tique 

       Connaître et reconnaître la poésie contemporaine  

Découvrir  et redécouvrir la poésie Charles Juliet  

Se réapproprier  de la puissance du mot  

 

 

 

 

- Ateliers d'écriture poétique avec mises en voix et en scène des productions écrites  (Collège Victoire Daubié en 2014)  

- Ateliers de déclamation slam (Collège Ambérieu en Bugey en 2013)  

- Spectacle « lõEcrit du Jour : Journal et poème  de Charles Juliet  » à deux voix parlées et chantées dans un lien entre le quotidien du 
journal et le sublime de lõexpression po®tique (interpr®tation par Anne-Marie Forêt et Sylvie Delom)  

- Veillées poétiques  
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LõAtelier du R®verb¯re 

 
 
 

Fond® en 2009 par un collectif compos® dõartistes chevronn®s de toutes disciplines et par des militants qui 
soutiennent une digne pratique des formes sc®niques des arts du verbe, lõAtelier du R®verb¯re est ¨ la fois un lieu 
de transmission des savoir s, un atelier dõartistes du spectacle et un laboratoire de cr®ation.  

Les compétences de chacun sont mises en commun afin de rendre visible, en un seul centre de ressources, la force 

de proposition et la qualité des réalisations, toutes  éprouvées dans une longue expérience nomade antérieure faite 
de résidences et de tournées sur tout le territoire national.  

Les professionnels remettent en jeu leurs forces économiques dans une aventure neuve ð et novatrice ð, une forme 

de compagnonnage adaptée aux enjeux con temporains, une alternative coopérative au service de la dimension 

cr®atrice fondamentale de lõ°tre humain par le vecteur des arts de la parole . 
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Biographies 

 

Charles Juliet  
Poète, écrivain, dramaturge français 

 
N® en 1934 ¨ Jujurieux dans lõAin, Charles Juliet est auteur, po¯te et dramaturge. Issu dõune famille paysanne, il 
v®cut une enfance difficile suite au d®c¯s de sa m¯re quõil apprit ¨ lõ©ge de 8 ans, alors plac® dans une famille 

adoptive depuis lõ©ge de un mois. Int®ress® par lõ®tude du psychisme de lõhomme, il entreprend des ®tudes de 
médecine.  Au cours de ses trois ann®es dõ®tudes, va naitre un besoin imp®rieux dõ®crire. Il d®cide  de se faire 
r®former et de se consacrer exclusivement ¨ un travail dõ®criture, devenu une urgence pour lui,  L Lõoutil du journal 

sõimpose naturellement ¨ Charles Juliet et il va le tenir pendant des d®cennies. Ce journal, v®ritable p®riple, outil 
dõune lente descente en lui-même est aussi un véritable laboratoire littéraire dans lequel se dessinent déjà les 

grands thème s de son ïuvre. Il passe quinze ans de travail sur soi et sur lõ®criture avant de voir en 1973 publier sa 
premi¯re ïuvre : Fragments . Composée de passages choisis de son Journal. En 1989  vient  lõ®criture dõun r®cit 

autobiographique  lõAnn®e de lõ®veil,la premi¯re de ses ïuvres reconnue du public. Son ®crit Lambeaux (1995), 
ïuvre autobiographique explorant lõintime de lõauteur, marquera encore davantage. Depuis, il ®crit sous diff®rentes 
formes littéraires  ; oscillant entre poésie, journal, récit et théâtre . Il publie lõensemble de son journal dõ®criture en 

différents tomes. Charles Juliet demeure un auteur très éclectique par la forme de ses écrits mais ses thématiques 
restent très unitaires  : la recherche de soi, lõexploration de lõintime, la sobri®t® et la précision du style littéraire. Ses 

po¯mes et autres ouvrages sont aujourdõhui traduits dans une dizaine de langues. Il est ®galement intervenu ¨ de 
nombreuses reprises au cours dõ®missions litt®raires sur France Culture et est lõauteur de pi¯ces radiophoniques. 
En 2010, il re­oit, pour l'ensemble de son ïuvre, le prix Jean Morer aux Vendanges litt®raires de Rivesaltes. 

La figure de lõauteur est tr¯s pr®sente dans le d®partement de lõAin : sa naissance, sa demeure à Jujurieux, son 
attachement à cette régio n. Les habitants du département le connaissent comme auteur mais aussi comme un 
homme humble et attentif aux autres.  

Il a re­u de prix Goncourt 2013 de la po®sie pour lõensemble de son ïuvre po®tique. 
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Sylvie Delom 
Parole en scène, écriture, mise en scène, interprétation 

 
De 1983 ¨ 1995, Sylvie Delom re­oit une formation intensive aux arts vivants traditionnels dõoccident et dõorient : arts de la 
parole, musique, mime, chant, improvisation, écriture, dramaturgie, mise en scène, étude approfondie des myt hes, des textes 
traditionnels et des formes th®©trales (Th®©tre des 7 Sources, le Samovar, Roy Hart Th®©treé) Elle se sp®cialise dans les arts 
de la parole et du chant, tout en continuant de privilégier la relation entre les différentes pratiques scéniques . Depuis 1986, 
elle interpr¯te des spectacles de r®cits en solo ou ¨ plusieurs, tournant en France et ¨ lõ®tranger. Sa solide exp®rience de 
parole -nomade et sa formation interdisciplinaire lui permettent dõutiliser une grande vari®t® de registres (du plus épuré au 
plus th®©tral, du tragique ¨ la farce, du phras® simple ¨ la virtuosit® verbale), au service du texte. Depuis 1998, elle sõintéresse 
¨ des travaux de mise en sc¯ne. A chacune de ses cr®ations, elle sõinspire des conceptions de la po®sie et des r®cits antiques, 
médiévaux et orientaux tout en explorant les tendances contemporaines de la narration, de la prononciation, du phrasé verbal.  
Collaborant avec des artistes de toutes disciplines de lõart vivant, elle ®crit et met en sc¯ne des formes th®©trales souvent 
chantées et dansées  : Le forgeron et le démon (1998), Le voleur de secret  (2000), La vie inestimable du Grand Gargantua, co -mis 
en scène avec Nathalie Stora (2001), Le cïur dõamour ®pris (2009). Elle forme et dirige des chantiers de création à pa rtir de 
1994. Depuis 2000, Sylvie Delom conseille et accompagne également des artistes professionnels dans leur perfectionnement 
artistique. A partir de 2002, elle expérimente la mise en scène de la poésie afin de porter au théâtre le corpus poétique de 
Charles Juliet, création novembre 2012.  

 
Nathalie Stora 
Théâtre, choralité, dramaturgie 
 
Form®e ¨ toutes les disciplines, elle sõest sp®cialis®e dans les arts de lõacteur et de la musique, tout en continuant de 
privilégier la relation entre  les différentes pratiques scéniques. Comédienne, dramaturge et metteur en scène depuis 1988, elle 
offre au spectateur un théâtre sans artifice, à la fois brut et joyeux, où la tension dramatique ð voire tragique ð sõexprime sans 
pathos ni torsion psychologique, mais par l a connaissance intime de lõinfinit® des relations que propose lõespace th®©tral, par 
la pr®cision du jeu physique et ®nerg®tique de lõacteur. Depuis leurs d®buts communs, elle collabore souvent avec Sylvie 
Delom, au service dõune parole-acte, vibratoire, i ntimement dansée et chantée. Elle écrit pour le théâtre, le conte, la chanson, 
compose et dirige des com®dies musicales et ïuvres musicales sc®niques, met en ïuvre et accompagne des cr®ations 
collectives. Depuis 1995, sa recherche est ancrée dans une explo ration constante des formes théâtrales contemporaines et 
anciennes, des techniques du jeu dõacteur inspir®es ¨ la fois du th®©tre oriental et des recherches initi®es depuis Jacques 
Copeau jusquõ¨ Jacques Lecoq et leurs continuateurs. Elle a, entre autres, mis en scène On attend toujours Godot  dõapr¯s 
Beckett - spectacle pour chïur dõacteurs (2007), La Vie Inestimable du Grand Gargantua  ð en collaboration avec Sylvie Delom 



 

Ce galet dans ma main, poésie de Charles Juliet  ð Atelier du Réverbère       

         

17 

(2001), Le médecin malgré lui de Molière (2000), Rue Ubu  dõapr¯s Jarry (1999).  

  
Anne-Marie Forêt 
Ecriture dramatique, mise en scène, comédienne, théâtre d'objet 
  
Form®e dans le cadre dõateliers par la cie Ariadne  dirigée par Anne Courel, de 2000 à 2003, Anne -Marie Forêt se 
perfectionne par de nombreux stages organisés par la Maison du Th éâtre de Jasseron (Ain ), 2004 à 2009. Son 

compagnonnage avec Sylvie Delom et Nathalie Stora sur les pratiques sc®niques de la parole et lõart du r®cit (de 
2004 à 2008), complété par des formations sur la pratique vocale et le chant avec Eliane Brocca et M arie -Claude 

Vallez,  lui permettent de jouer dans de nombreuses pièces de théâtre  : Stabat Mater Furiosa  de Jean -Pierre Siméon 
(2008), Bouge plus  de Philippe Dorin (2009), Farces pour aboyeuses de rue  (2010), Ruzzante sõen revient de guerre 

(2011)é Parall¯lement, elle sõint®resse ¨ lõart de la marionnette en se formant aupr¯s de Mireille Antoine, Alain 
Recoing, Claire Heggen et Madeleine Lions. Elle collabore aujourdõhui avec la compagnie M®li-Mélo de Monique 
Lombard.  Depuis 2002, elle  sõinvestit pleinement dans la création théâtrale et musicale autour de la poésie de 

Charles Juliet,   en ®troite collaboration avec lõAtelier du R®verb¯re. 

 
 
Alain Joly 
Musique, élaboration de formes musicales 

 
Tout dõabord batteur-percussionniste, nourri de rock, de blues et de country avant d'être abreuvé de jazz et de 
musiques traditionnelles, il est aujourdõhui musicien poly-instrumentiste et éclectique dans ses styles de 
composition et dõinterpr®tation. Compositeur/accompagnateur au service de la danse jazz et contemporain e 

(académie J. Burgos, cours de René Pignier et de Renée Sibuet), percussionniste du groupe Les Tupapau au sein du 
collectif ISHTAR (de 1994 ¨ 1998), au sein de la formation La Grande Brigitte de lõARFI de Lyon (de 1996 ¨ 1998), 
dans le gamelan Nusa Cordon  de Jean Pierre Goudard (2002/2004), il accompagne de nombreux projets de 

création. Depuis 2009, il est aussi batteur du groupe Musicale Band (Country -Rock). Dans une recherche artistique 
permanente, il sõint®resse ¨ lõapproche de lõinstrument comme prolongement du geste, à la matière sonore et à la 

cr®ation dõambiances.  
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Les partenaires 

 

Ce spectacle a b®n®fici® du soutien ¨ la cr®ation du Conseil G®n®ral dõAin 

        
 

 
 

LA PRESSE EN PARLE 
« C'est sobre et puissant. Anne-Marie Forêt, seule en scène, 

déroule une performance de cinquante-cinq minutes de 
déclamations incantatoires, qui ne sont pas sans rappeler les 

monologues de la tragédie antique. Le résultat est surprenant et 
ǎŞŘǳƛǎŀƴǘΦά 

Patrick Dalmaz, le Progrès 
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Pour tout renseignement  :  

lõAtelier du R®verb¯re 

BP 457  

01504 Ambérieu -en-Bugey  

04.74.34.14.21  

atistes@atelier -du -reverbere.com  


